
Suite...

Méthodo. et stat. Sources et auteurs

Atlas des dynamiques territoriales

L a carte rend compte du parti arrivé en 
tête dans chaque canton électoral. Elle 

s’inscrit dans un contexte politique général 
où, par rapport aux élections de 2004, le 
CD&V (Christen-Democratisch en Vlaams) 
et la N-VA (Nieuw-Vlaamse Alliantie), ainsi 
que la liste libérale dissidente de droite 
populiste de Dedecker ont connu un fort 
succès en Région flamande, alors que le 
VLD (Vlaamse Liberalen en Democraten), le 
SP.A (Socialisten en progressieven an-
ders) et l’extrême-droite y régressaient. En 
Wallonie et à Bruxelles, on note surtout une 
progression écologiste et un bon maintien 
du PS (Parti socialiste). 
 
En Flandre, le CD&V a retrouvé une large 
domination sur l’ensemble du territoire 
régional, en partie grâce à l’éclatement 
du paysage électoral. On le retrouve à 
nouveau premier parti dans de nombreux 
cantons du triangle central Bruxelles – An-
vers – Gand, le Vlaams Belang n’étant plus 
en tête que dans son fief anversois et dans 
deux cantons de la vallée de la Dendre (Ni-
nove et Alost). La prééminence des libéraux 
flamands dans leur fief traditionnel de la 
Flandre orientale s’est affaiblie, de même 
qu’a diminué encore le nombre de cantons 
où le SP.A est le premier parti : toutefois, 
les socialistes retrouvent leur position ... 

Premier parti, par canton électoral en Belgique (2009)
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La carte rend compte du parti arrivé en tête dans cha-
que canton électoral. Elle s’inscrit dans un contexte 
politique général où, par rapport aux élections de 
2004, le CD&V (Christen-Democratisch en Vlaams) 
et la N-VA (Nieuw-Vlaamse Alliantie), ainsi que la liste 
libérale dissidente de droite populiste de Dedecker ont 
connu un fort succès en Région flamande, alors que le 
VLD (Vlaamse Liberalen en Democraten), le SP.A (So-
cialisten en progressieven anders) et l’extrême-droite 
y régressaient. En Wallonie et à Bruxelles, on note 
surtout une progression écologiste et un bon maintien 
du PS (Parti socialiste).

En Flandre, le CD&V a retrouvé une large domination 
sur l’ensemble du territoire régional, en partie grâce 
à l’éclatement du paysage électoral. On le retrouve à 
nouveau premier parti dans de nombreux cantons du 
triangle central Bruxelles – Anvers – Gand, le Vlaams 
Belang n’étant plus en tête que dans son fief anver-
sois et dans deux cantons de la vallée de la Dendre 
(Ninove et Alost). La prééminence des libéraux fla-
mands dans leur fief traditionnel de la Flandre orientale 
s’est affaiblie, de même qu’a diminué encore le nom-
bre de cantons où le SP.A est le premier parti : toute-
fois, les socialistes retrouvent leur position de premier 
parti dans des villes industrielles et/ou intellectuelles 
flamandes (Gand, Malines, Louvain), la conservent à 
Ostende et à Hasselt et sont près de la retrouver à 
Anvers, il est vrai du fait de l’émiettement accentué de 
l’électorat flamand. 

A Bruxelles, on peut observer une nette dichotomie, 
qui correspond à la dichotomie sociale, d’une part en-
tre le sud et l’est, d’autre part entre le nord et l’ouest 
de la Région. Dans les quartiers aisés de l’est et du  
sud-est, le MR (Mouvement Réformateur) domine 
(avec les écologistes en deuxième position). Dans les 
autres, le PS s’impose comme premier parti, bénéfi-
ciant entre autres d’une grande partie des votes de 
l’électorat issu de l’immigration. Remarquons aussi, 
qu’en rassemblant sous son étiquette l’ensemble de 
l’électorat francophone, l’Union des Francophones 
reste, comme en 2004, le premier parti dans le canton 
périurbain de Zaventem-Overijse et le devient dans 
celui de Hal.

En Région wallonne, la géographie du premier parti, 
qui oppose le plus souvent le MR et le PS, reste très 
similaire à celle de 2004, sinon que le CDH (Centre 
Démocrate Humaniste) regagne la position de premier 
parti dans beaucoup de cantons qui étaient tradition-
nellement les positions fortes de l’ancien PSC (Parti 
social-chrétien) en Ardenne.
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Niveau spatial : 
Cantons électoraux.

Procédé utilisé pour l’élaboration de l’indicateur et 
mode de calcul : 
Famille politique obtenant le meilleur résultat par 
canton

Méthode de classification :
Limites des classes définies sur base des discontinui-
tés naturelles.
Données utilisées :
Votes valables – élections régionales 2009.

Sources des données :
SPF Intérieur (http://elections2009.belgium.be)

Auteurs :
Pablo Medina Lockhart (pmedinal@ulb.ac.be – 
02.650.65.16) 
et Prof. Christian Vandermotten (cvdmotte@ulb.ac.be).
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